
BLAYAIS ET CUBZAGUAIS

URGENCES

Samu/Centre 15. Tél. 15. 
Police/Gendarmerie. Tél. 17 
Sapeurs-Pompiers. Tél. 18

SAUVETAGE EN MER

Crossa Etel.
Tél. 02 97 55 35 35 ou le 112 à partir
d’un portable.

HÔPITAUX-CLINIQUES

Blaye. 
94, rue de l’Hôpital. 
Tél. 05 57 33 40 00

NUMÉROS UTILES

Allô enfance maltraitée. Tél. 119 
Accueil des sans-abri. Tél. 115 
Femmes battues.
Tél. 05 56 40 93 66 

UTILE

A foulki, c’est vingt ans
d’actions au service de
la promotion de l’édu-

cation des jeunes filles pau-
vres de la région d’Essaouira.
Tout est parti d’une balade au
Maroc entre amis français,
d’une rencontre avec une ins-
titutrice marocaine qui vou-
lait amener les enfants voir
l’océan, à quelques kilomè-
tres de là. Les copains déci-
dent alors de l’aider…

Quelles ont été les grandes étapes
d’Afoulki, celles qui ont marqué une
évolution dans son action ? 
Nous avons commencé par
rénover, il y a quinze ans, une
première école rurale avec
des sanitaires. L’absence de
ceux-ci est une cause de dé-
scolarisation des filles à l’âge
de leur puberté. Nous avons
pu récolter des fonds en
France grâce à une loi (perti-
nente) qui permet aux ac-
teurs de l’eau de mobiliser

des fonds pour aider à l’accès
à l’eau dans les pays émer-
gents. 39 écoles ont suivi. En
2013, nous avons créé le Fonds
Afoulki Éducation. Dix jeunes

filles ont été aidées dans leurs
études. Dix ans après, elles se-
ront 110. 

En 2015, il y a eu l’inaugura-
tion de notre centre sociocul-
turel, sur la commune de Sidi
Kaouki. Il accueille désormais
des femmes en activité géné-
ratrice de revenus (tapis, cou-
tures, broderies, cuisine) et

des groupes solidaires en
pension complète. Et, en 2018,
l’inauguration de l’Espace
Afoulki, galerie d’arts et bou-
tique de commerce équitable
dans la citadelle de Blaye. 

Pourquoi l’association axe-t-elle
son action en direction des jeunes
filles marocaines ? 
En Afrique, les jeunes filles su-
bissent une « double peine »,
avec des pesanteurs culturel-
les. On estime qu’elles sont à
80 % analphabètes en milieu
rural. Il est très difficile de les
scolariser après le primaire et
les familles ont du mal à con-
cevoir qu’elles puissent les
quitter, hormis dans le cas,
autre fléau, d’un mariage pré-
coce à 13 ou 14 ans. 

Afoulki agit au Maroc, pourquoi ne
pas mener des actions identiques
en France ? 

C’est une question récur-
rente, nous sommes cons-
cients que des problèmes
existent aussi ici. Nous préfé-
rons laisser agir ici et soute-
nir des associations compé-
tentes avec des projets
comme « Jeune et rose ». Mais
nos actions sont complémen-
taires : agir en Afrique, c’est
lutter contre l’immigration
économique subie et tra-
vailler pour la démocratie. 

Afoulki est scindée en deux associa-
tions, au Maroc et en France. Com-
ment se coordonnent-elles ? Qui
décide ? 
Nos amis au Maroc décident
des projets et, en France,
nous recherchons des finan-
cements, pour les investisse-
ments et le fonctionnement.
Nous sommes en fait une as-
sociation « bicéphale », lais-
sant beaucoup l’initiative de
terrain à nos amis du
royaume, afin de ne pas pas-
ser pour des « néocolons » ! 

Afoulki a 20 ans, quelle est la feuille
de route pour les vingt années sui-
vantes ? 
Nous espérons, pour les
20 ans d’Afoulki fêtés au Ma-
roc, poser en septembre pro-
chain la première pierre de la
toute première école biocli-
matique. Elle sera 100 % auto-
nome en énergie et assainis-
sement , construite selon des
savoir-faire et matériaux an-
cestraux et locaux. Après, il
faudra voir à passer le té-
moin. 
Recueilli par Martial Maury

Afoulki fête vingt années de
soutien aux jeunes Marocaines
Afoulki, association humanitaire franco-marocaine, fête ses 20 ans du 26 au 28 mai, à la
citadelle de Blaye. Christian Cursol, son président fondateur, revient sur cette période

De jeunes Marocaines sont venues découvrir la France grâce à Afoulki. M. M. 

BLAYE 

« En Afrique, les jeunes
filles subissent une

‘‘double  peine’’ , avec
des pesanteurs

culturelles »

LE PROGRAMME

Vendredi 26 mai. Couvent des
Minimes à 18 h 30 : vernissage de
quatre expositions photographi-
ques et projections. À voir notam-
ment : une exposition photogra-
phique de Philippe Castex, por-
traitiste de France, une œuvre
originale et émouvante, soutenue
par les quatre communautés de
Communes de Haute-Gironde et
les villes de Blaye et Bourg.
« Droits des Enfants par des
enfants » et « Ma première à la
plage et la ville », des vidéos
réalisées par Afoulki. Samedi,
dimanche et lundi, ouverture des
expositions de 11 à 19 heures.

Dimanche 28 mai. Chapelle du
couvent, à 11 heures, assemblée
générale d’Afoulki. Film des
20 ans, interventions de la prési-
dente Maroc et du président
France. Témoignages du « Carnet
de voyage » des jeunes de Haute
Gironde de retour du Maroc.
L’apéro de la fraternité sera suivi
du départ en cortège (avec la
compagnie Au Satin Rouge) vers
le château des Rudel. Méchoui de
l’amitié franco-marocaine. Con-
cert gratuit du groupe féministe
Adamée. Inscription au méchoui :
06 80 57 19 46 et par mail afoul-
kifrance@gmail.com

Christian Cursol lors de
l’inauguration de la boutique
dans la citadelle de Blaye.
M. M. 

Comme chaque année, pour la
17e édition de la Fête de la na-
ture, le site ornithologique de
Terres d’Oiseaux ouvre ses por-
tes demain et dimanche
28 mai de 10 à 19 heures. Entre
les peintures d’Aïcha Chollet,
les sculptures de Jean Latrille
et les photos nature du Photo
club de l’Estuaire et des photo-
graphes abonnés du site, la Mé-
tairie, le bâtiment d’accueil, fe-
ra la part belle aux expositions.

Le site de Terres d’Oiseaux
est doté de trois sentiers de ba-
lade (1,5 km, 2,5 km et 6 km) et
de 14 postes d’observation. Un
lieu idéal pour observer à loisir
les nombreux oiseaux pré-
sents et obtenir des renseigne-
ments de la part des guides na-
ture de Terres d’Oiseaux, du
gestionnaire du marais et du
bagueur d’oiseaux du site qui
seront présents.

Jean Latrille initiera à la
sculpture sur bois tandis que
le quiz familial « À la décou-
verte du martin-pêcheur » per-
mettra de tout savoir du bel oi-
seau bleu. L’atelier « Vers de
terre et bombes de graines » de
Happy vers initiera les partici-
pants au lombricompostage.
Avec Garance, le public décou-
vrira l’aquarelle en pleine na-
ture et les enfants de 5 à 10 ans
pourront peindre leur martin-
pêcheur en bois. Enfin, le ré-
seau Natura 2000 et chauve-
souris et L’Abeille est dans le
pré participeront à sensibiliser
à la protection de la nature.
Philippe Rucelle

Restauration salée et sucrée sur place.

Une journée
d’animations et
de sensibilisation 
Rendez-vous à Terre
d’oiseaux ce dimanche 
pour la Fête de la nature

On pourra peindre son mar-
tin-pêcheur en bois. P. R. 

BRAUD
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